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COLYDOR
(Sui et fin)

Un dimanche entre autres, -
oh ! cet inoubliable dimanche 1-
je me promenais à Houlbec, un
joli petit port de mer ma foi, quand
des flots d'harmonie vinrent me
submerger tout à coup.

" A deux pas, sur une place
plantée d'ormes séculaires, une
fanfare, probabiement municipale,
jetait au ciel ses mugissements les
plus mélodieux.

"Et autour, tout autour de ces
Orphées en délire, tournaient sans
trêve les Houlbecquois et les Houl-
becquoises.

"Parmi ces dernières...
"Crois-tu au coup de foudre?

Non? Eh bien, tu es une sinistre
brute I

"Moi non plus, je ne croyais
pas au coup de foudre, mais main-
tenant I...

" C'est comme un coup qu'on
reçoit là, pan I dans le creux de
l'estomac, et ça vous répond un
peu dans le ventre. Très curieux
le coup de foudre I

" Parmi ces dernières, disais-je
donc, une grande femme brune,
d'une quarantaine d'années, tour-
nait, tournait, tournait.

" Est-elle jolie ? Je n'en sais
rien, mais à son aspect, je compris
tout de suite que c'en était fait de
moi. J'aimais cette femme, et je
n'aimerais jamais qu'elle.

" Fiche-toi de moi si tu veux,
mais c'est comme ça.

n Ele S'accompagnait de sa fille,
une grande vilisine demoiselle de
vingt ans, anguleuse et sans gràce.

" Le lendemain, j'avais laché
Trouville, mon castel auvergno.
Japonais, et je m'installais à Houl.
bec.

" Mon coup de foudre était la
femme du capitaine des douaner,
un vieux bougre pas commode du
tout et jo aeur à la manille aux en-
chères, comme feu Manille aux en-
chères lui-même.

" Moi, qui n'ai jamais eu tenir
une carte de ma vie, je n'hésitai

pas, pour me rapprocher de l'idole,
à d.venir le partenaire du terrib'e
gabelou I

"l Oh I ces soirées au Café de
Parie, ces effroyables soiréee uni-
quement consacrées à me faire
traiter d'imbécile par le capitaine,
parce que je lui coupais ses manil
les ou parce que je ne les lui cou
pais pas. Car à l'heure qu'il est, je
ne suis pas encore bien fixé.

" Et puis je ne me rappelais ja
mais que c'était le dix le plus fort
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à ce jeu-là. Oh 1 ma tète, ma
'Pauvre tète!1

"Un jour enfin, au bout d'une
semaine environ, ma constance
fut récompensée. Le gabelou m'in-
vita à diner.

"Charmante, la capitaine, et
d'un accueil exquis. Mon cœur
flamba comme braise folle. Je mis
tout en œuvre pour arriver à mes
détestables fine, mais je pus me
fouiller dans les grandes largeurs.

" Je commençais à nie sentir tout
calamiteux, quand un soir - oh
cet inoubliable soir I. . Nous étionE
dans le salon: je feuilletais un
album de photographies, et elle.
l'idole, me désiguait : Mon CousiL,
Chose, ma tante Machin, une bel-
le-seur de mon mari, mon oncle
Un Tel, etc., etc.

" -Et celle-ci, la connaissez-
vous ?

"-Parfaitement, c'est Mlle Claire.
"-Eh bien 1 pas du tout 1 C'est

moi à vingt ans.
" Et elle me racenta qu'à vingt

ans, elle ressemblait exactement à
Claire, sa fille, si exactement qu'en
regardant Claire elle s'imaginait
se considérer dans son miroir d'il
y a vingt ans.

"E lait-ce possible I
"Comment cette adorable créa-

ture, potelée si délicieusement,
avait-elle pu atre une telle fille
sèche et maigre ?

" Alors, mon pauvre ami, une
idée me vint qui m'inonda de
clartés et de joies.

" Enfin, je tenale le bonheur I
"Si la mère a i essemblé Si par-

faitement à la fille dis-je, il est
certain qu'un jour, la fille ressem-
blera parfaitement à la mère.

IEt voilà pourquoi j'ai épousé
Claire la semaine dernière.

"Auj urd'hui, elle a vingt ane,
elle est laide. Mbis dans vingt ans,
elle en aura quarante et elle sera
radieuse comme sa mère.

" J'attendrai voilà tout."
Et Colydor, évidemment très fier

de sa combinaison, ajouta :-Tu
ne m'appelleras plus loufoa, main-
enant... hein I

Hotol le Grand Café Parisien
1%. Jos. Gravel a le plaisir d'informer

ses amis et le public qu'il vient de faire
i l'acquisition de l'hôtel bien connu " Le

Grand Café Parisien," ci-devant tenu
par M. Ls rnaudreau, au No 1899 rue

i te-Catliorine, coin 8t-Dominique. Cet
hôtel a été complètement remis à neuf;
c'est le seul où l'on peut se procurer, à
toute heure (la jour et de la nuit, des pe-
tits dîners fins servis à la carte, faite
avec un goût oxqit à des prix très mo-

* térés, ainsai que vins, liqueurs et ciga-
res de choix. Diners pour 10 ou 12 per.
sonnes, survis aux résidences privées,
dans 15 minutes d'avis.

La cuisine est sous la direction d'un
chef frangais de renom Entrée privée
179 rue 't-Dominîque. Une visite e
sollicitée.

Prix net :
La douzaine :
Par la malle :

" ' la douzaine:

10 cts.
85 ets.

Il Cts.
95 ots.

Si vous ne pouvez pas vous procu.
rer le volume chez votre fournisseur
ordinaire, envoyez I cts, a l'adresse
suivante : .

LE CANARD, Montréal,
Canada.

UN REVE

Laisse-moi te dire, ô ma fiancée,
Le rêve qu'hier j'ai fait en dormant.
Des reves très doux j'en ai bien souvent
Mais ce rdve-la l'était tant et tant
Qu'il a pour toujours troublé ma pensée.

Il ne s'agit pas de tes jolis yeux.
De ces jolis yeux qui font mon délire,
Il ne s'agit pas de ton clair sourire,
Ni des mots d'amour que tu sais me dire
Et pourtant mon rêve est un rêve lieu-

[reux.

Ce fut une image un peu fugitive,
Entrevue à peine en un court instant,
Dans un cadre rose, ou peut-être blanc,
D'une tête fine et douce d'enfant
Qui me regardait, cAline et pensive.

Et ce qui, vois-tu, dans ce cher portrait
A fait que j'en pleure et que je l'adore,
Petits traits mignons d'enfant que

[j'ignore,
Que je n'ai pu voir qu'en un réve encore:
C'est tout simplement qu'il te ressem-

[blait.

Emotion
Guibollard.-Tu te souviens bien

de ma belle montre en or que je per-
dis il y a quelques années P

Tartempion.-Parfaitement.
Guibllard.-Et comme je l'ai

cherchés partout P
Tartempion.- Tes diligentes re-

cherches sont encore présentes à ma
mémoire.

Guibollard.-Eh bien I hier, en
voulant remettre un vieux gilet que je
n'avais plus porté depuis des années,
qu'est ce que je trouve dans la poche?

Tamtempion.-La montre?
Guibollard.-Eh non P seulement

le trou par lequel elle a dû tomber I

LES MYSTERES
DE MONTREAL

Cette oeuvre inimitable d'Hector
Berthelot, qui a paru exclusivement
dans les colonnes du CANARD et qui
a obtenu un si grand succès, est main-
tenant réunie en volume pour la pre-
mière fois.

C'est un fort volume- d'environ z5o
pages, avec nombreuses illustrations,
couverture en couleur et portrait de
l'auteur.

En vente au bureau du CANARD,
chez tous lerprincipaux libraires et
dépots de journaux.

JEC LHRI-E & Z
-.Xrchm.nds-TaUleurs

Habillements en Tweed importé de
$14, $10, $18, $20 et $25.

1815 Ste - Catherine
Coin de la Rue St-:Hubert

.. MONTREAL
TEL. DES MARCHANDS 292

OBTENES PROMPTEMT
Atiezvouue Lar ou, denmandsnte

p ba des r c 'en r savoir comment
risbtlennit P0ari ' nfnr.,tlo s fourni

tIan, Li n AoILON, Expert.
nueancien ' mo en, 2 5ic, ontréa.

13rax ,,t : . Washngton. D.5

LZEXPERIENCE

1712 Rue Ste-Catherine
Dictionnaire Larousse, un fascicule

parsemaine 3cents. Panoramas: P a
ris la nuit, Pars n'amuse, Paris instan-
tané, Le nu au salon, La côte d'azur, Le
nu ancien et moderne, 25 cent chaque.

50 YEARS',

(:~~EXPERIENCE'

TmrAD MARKS
Ceprairu &C

Anyouo mendinq a sketch and descuiption mal
pQuvekliy Oscrtain our opinion freo vhother anInio,,n loi pmobblyratontubli. communies-
uis vtrictir ennalde,t si. Ilandbookon Patents
ment fro. Oldoat ngncy for nocurlng-e±ats.&

p'atente talion thraua iluun & Co. reoelye
ïNciei neftie. without charge, lu theSdtgo'fIc limerkan,.
euiation ci any ciontinorfla. Ternis.lâ8a

au montbes.Ç 81 ol brnli newsdesler.
WtiuNN Ca 31518,oad«y. New Yqjk

Branchl Offic. &M y st.. Washington. D. .

Isidore Crépeau
COURTIER EN ASSURANCES

INCENDIES, VIE. ACCIDENTS, Etc.

34 Cote St-Lambert
MONTRIAL

Tel. Bell Main 2367
Tel. des Marchands, 833

"ELECTRIC PILE CUJRE"
Préparé par JOB. MILLER

17 Ruelle ROLLAND - Montreal

Guérit oste.L toutes sortes
d Elôae dans l'espace
d'une heure.

Voici, entre plusieurs autres, un certi-
ficat qui témoigne de la haute valeur de
ce remède:

Sr-HEri, 9 mars 1Ma.
je, eouuind, certille que J'ai souffert dus 116-

mnith,ie depuis uinze ano, et que J'ai fait
Mme tou espce e reèdesquim'était re-eommandés et man. bon raultat. Je certile

qu'une oule bouteille préparée par M.ros.Mlilr
m'a complètement guérit. et je me platt à le re-
commander à tout ceux qui souffrent comme moi.

J. W. DucAwIUp~ s!148 rue 8t-Philippe. Dép du Fu, t-leuri

Pri.. 50 Ot. la Bouteume.
En Vente Chez J. L. KING,

218, Rue St-Antoine, MontréaL
mentionnes Lu Càxsia.


